
C
'tTAIT hier la première tournée 

de» matche» retour en pre­
mière du-ision Le proa^amme 
comportait, pour no» Nor-

«••» etUla». de* déplacements pé­
rilleux : c'est ainsi Que Lens 

è Marseill*. Valenciennes à Sochaux 
Roubaix d Rouen et Fîtes à An-
tibes • avaient pas une besogne 
particulièrement facile D'autre 
part. Lille, oui recevait Metz et 
l'Excel QUI attendait le Red-Star 
Votaient pas la partie gagnée 
é'avance Maigre cette besogne pé­
rilleuse, la Nord se tire assez bien 
de la bagarre., deux victimes : Va-
lancttnnes. écrase par les leaders 
et Roubaix «ut dut s'incliner de­
vant las seconds du classement 
Pat ailleurs. Ftves arracha le match 
nul a Antibles. tandis que Lena 
obtenait le mime résultat à Mar­
seille, ce dont les « Mineurs • ceu-
vant s'enorgueillir d'autant que (es 
Champions de France avaient à en 
appeler d'un certain 4 à 3 en leur 
faveur encaisse dans la cite arté­
sienne Enfin. Lille et l'Excel, QUI 
opéraient a domicile, triomphaient 
tous deux par le score de trois à 
m Ce» résultat» ont eu pour et/et 
une amélioration sensible de la si­
tuation de l'Excelsior et de l'Olym­
pique Lillois au classement géné­
ral malheureusement nos pauvre* 
a Athéniens » sont relègue* à 
Tavant-derniire place, ce Qui tait 
que nous ne pouvons encore nous 
rètoutr de voir tous nos clubs en 
position assez stable. 

Sochaux et Rouen, tou» deux 
vainqueurs continuent donc a ga­
lope' en tête du lot et ne semblent 
nullement décidés à abandonner 
une place conquise de haute lutte 

Ksi deuxième division, le Havre 
A O tait de» étincelles C'est ainsi 
que la quatrième 'ournee de cham­
pionnat se solde par une quatrième 
victoire pour le» Normands, qui 
paraissent décidés à rejoindre en 
dtutsion nationale leurs camarade* 
rouennais Reims et St-Ettenne le 
talonnent de front, tandis qu'à un 
point Arras Rennes.. Dunkerquc et 
Boulogne font le forcing. Nos trot." 
nordistes ont tait flores hier en ris-
placement, obligeant l'adversaire à 
concéder le match nul ou même à 
céder les deur points Mais en rê­
ver», nous avons les » Broutteux » 
battus a Toulouse qui figurent en 
queue de liste 

Et pour terminer Diepne est lea 
des ie ht poi;!e comolémenfcire 
Dans ce troisième qroupe. les Vor. 
dt*'''* d'Hari*»tont et de Calai» fer­
ment la marche mat» nous n'en 
tomires qu'à la deuxième tournée 
et le cla'ftemem ne signifie pas en­
core grand chose. \ 

A LILLE. 0 LILLOIS BAT 
F.C. METZ PAR 3 A 1 

C'est une partie pleine d'attrait vi­
vant» au pdwible e l qui surprit agréable­
ment les amateurs de la région, qui »e 
déroula nier au Stade V Bourqury. En 
« « e t . le choc Lille-Metz fut très specta­
culaire dispute avec ardeur décision et. 
c* qui ne cache rlea. un évident souci 
«le bien taire La victoire est revenue aux 
Lillois qui. en réalité la méritèrent large-
mant. car ils lurent les plu? inclsits. par­
tant le* plus dangereux, mal? il serait 
faux de erofre que Metz 'ut pour les 
locaux un adversaire facile t e s Messin* 
•ont une formation très honnête, procé­
dant avec habileté méthode et rapidité 
mais qui n'essaie pas assez Pt manque de 
puissance dans «es ent j : s . Il faut éga­
lement dire que la défense Olympienne 
fit une fols de plus montre de sa gran­
de classe et ne fut Battue d'ailleurs que 
sur un penalty un peu sévère. 

A Lille l'équipe a donne satisfaction » 
•o* supporters : elle semble sortie dt- la 
longue torpeur qui lui avait valu pen­
dant de nomhreiwp, semaines, le poste si 
pou relu.sant de lanterne rouée La déci­
sion, la vitesse ne lont maintenant plus 
défaut, les hommes sont dans 1 ensemble 
en excellente torme. un seul défaut, on 
répugne toujours a tenir sa place, à mar­
quer aon tne-a-vis de tro pprés : c'est 
ainsi que dans les remises en touche l'ad­
versaire a toujours le champ libre et que 
le déni' lillois qui est appel» a remettre 
la belle en Jeu ne trouve pas toujours 
MO coéquipier convenablement placé pour 
lui passer la sj hère Au point de vue 
technique, une observation également le 

Tnatrirae de liaison entre avant! « t de-
ret» provenant du fait que les demie ailes 
-ne Joaent pas assez l'attaque, miseant aux 
lnters une besogne épuisante. 

Pour en revenir à la partie, notons que 
la première mi-temps lu tassez égale, au 
J«u plu» lié des Messine, les Lillois oppo-
aérent des actions en orofondeur menées 
en force qui leur permirent d'ailleurs de 
mener a la pause avec un but a leur actif 
Quelques belles occasions avaient été mau-
quées de peu par les locaux. 

Le premier quart d'heure de II reprise 
fu t pénible pour les Dogues, qui durent 
uniquement se refendre, le sympathique 
Vandooren donna a ce moment une ma­
gnifique leçon d'énergie à ses camarades 
Lorage apaisé la partie reprit plus égale 
marquée par de ornante s actions locales 
qui permirent aux Olympiens de s assurer 
dafinltlvemén tla victoire. 

LE* B I T S 

A la 25e minute de i« première mi-temps 
fiaabo sert Bigot en profondeur l'avant 
centre UUois contrôle descend se deoar-
raoae de l'arriére lancé a sa poursuite et 
p l u e aux filets maigre Happé l'Olympi­
que compte son premier Dut n fui atten­
dra la 21e minute de la reprise pour qu un 
bol effort de W'.nckelmans permette a 
Blgut de s'échapper et de porter ainsi A 
deux la marque de son club 

Trois minutes plus tard Bigot effectue 
une remise en touche, la balle lu) revient 
e t U expédie j n bolide qui échoue au lond 
«Ma fUets Lille mène par trou a zéro 

Oe n'est qu'à la 36e minute ue Metz 
•cuvera l'honneur sur pénalt , accordé 
Mflérement et dont Z.ehren profite au 
mieux de» intérêt» I orratns 

LES •BJIHPM 
U l l e : Da Sui Vandooren. Laurent 

Ruban More. Beancourt. Decotttgnies 
8 n b o Bigot. Winckelmans et Kalocttsal 

Met? Kappe Nocxi -Zehren, Hlost 
rnunT Marchai. Lauer, Ignace. Baxhuys 
Basset. Blase. 

SUR LA ROUTE DU REJOUR VU CHAMPIONNAT "PRO 
9» 

A MARSEILLE. R.C. LENS 
ETO MARSEILLE 

FONT MATCH NUL : 2 A 2 
( D e ê t r e eorresoonoant p a r t i c u l i e r ) 

Le froid vu* qui régne depuis quelques 
Murs sur le littoral méditerranéen avait 
causé de larges vides dans les rangs de.-
habitués du Stade-Vélodrome et c est en 
présence d'une assistance très moyenne 
que s'est produite* la première explication 
officielle de l'année entre Lensois et MOT 
•ailla ta 

Quelques minutes avant le coup d en­
voi un pale soleil t imidement perce les 
nuée et rendra le terrain difficilement 
praticable : Insuffisamment cramponnée 
jaa Marseillais qui se présentent privés de 
Zatalli et de Vasconcelloe mettront long 
taxant à s'accoutumer au sol glissant, ce­
pendant qu'au contraire leurs adversaires 
Opéreront plus aisément 

Apre* que les deux teams rangés, de 
t a n t la tribune d'honneur aient été pré 
H n u . « u in«nd fantaisiste national Mau­
rice Cnevaller qui préaide, lea Joueur* 
prennent place dans la formation sui­
vante : 

• 0 tan» : Didier. MareX. Ortln. Orau-
rjT François Daumln. Uélul. Staho. Sta-
nte Spechtl Slklo 

a, Marseille : Pardtgon. Conclu Ben 
Bouoll- Oonzalée Bruhln. Bastlcn. Kohut 
A«oax. Welsakonf Oly. Zermanl 

LA PARTIE 
A peiné les opérations commencées, on 

ea rend compte qu'on ne verra pas un 
grand match De part et d'autre requin 
bVe est mol assuré et les maladresses de 

' aux maladresses Lens obtient un 
, lea Marseillais pour ne pas être 

_ rotte a t taquent les buts de Didier 
mats Aznar envole € a la 'une » La lutte 
as« efcaude au centre du terrain pour la 
bollo mais on at terd en vain de beau» 
at net» mouvements of f ens i l s . soudain 
Wotaskopf a'échappe et tt son 
action personnelle arrive seul devant Di 
tUar déoemparé : un petit shoot placé en 
eetn et Maraellle mène par 1 but a zéro 

Le* LensoU réagissent et mettent Par 
digon à l'ouvrage. Celui-ci glisse dan*. 
V a l e u r ' ou U «apprête a dégager s iklo 
l é l l l * et sans attendre tire dans les 
tenta ridas On croit » légalisation, niais 
Pardtgon bien revenu réussit a parer « lu 

Bis* Nouvelle attaque de Marseille. 
t a'emparé du ballon, s'infiltre en-

patposant» dribble Ortm et 

Les looHiers nordistes ont lait meilleure ligure 
Devant M E T Z , 1*0. L. fut brillant, L E N S tint en échec M A R S E I L L E , 
F IVES fit de même avec A N T I B E S et l 'EXCELSIOR a laissé 

la « lanterne » au R E D S T A R 
\\WBÊËMÊk\\\\WBk\\\\\\\+Ammr ~^^HaB B B B«n 

VALENCIENNES et ROUBAIX furent battus a SOCHAUX et ROUEN 
comme Weisskopf tout à l'heure, se trouve 
seul en face de Didier et le portier ieii-
sols qui n'en peut, mai» s'avoue battu 
,>our la deuxième fols. 

Au cours de la mi-temps on ne doilln 
nos cher au promenoir des chances de.-
i-eusois. Mais a le stupéfaction générale 
a la reprise, c'est l ittéralement un chan-
te.neat a vue. Alors que les champions 
de France, trop confiants sans doute, dans 
.etirs deux buta d'avance glissent dans le 
n.ettai i t . sme. les Nordistes tiu contraire 
-errent les dente et prennent uianifeste-
T.ent le contrôle des opérations, le résul­
tat ne se fait pas attendre et voici que 
ipecht l de vingt mètres Inflige d'un 
-rioot imparable le premier affront a Par-
digon. On recommence et c'est encore la 
même cho.se : Lens domine et assaille les 
outs de l'Olympique. Sur descente de 
toute la ligne Spechtl expédie un nouveau 
shoot-bol'.de que la verticale renvoie. Siklc 
qui a très opportunément suivi l'attaque 
reprend au nez de Pardigoa et pousse le 
bouon an but. Les deux teams sont doue 
dot à dos. 

Les Marseillais sortent enfin de leur 
torpeur et à plusieurs reprise» vont met' 
tre Didier à l'ouvrage. Sik'.o blesse sort 
LIU terrain, mais les Lensois suppléent a 
cette infériorité numérique par une ar­
deur qu'on voudrait bien voir animer le 
namp d'en face. La fin du match survient 
non sans que Spechtl. toujours lui. ait 
raté d'un cheveu un but qui aurait donné 

.;.< mineurs la victoire. 
C O N S I D E R A T I O N S 

Hesutat normal, somme toute, un match 
qui ne s'est jamais élevé au-dessus d'une 
moyenne indiscutée. Que v i n n deux 
loueurs professionnels puissent quatre-
vingt-dix minutes durant opérer d'une 
façon aussi quelconque n'est vraiment pas 
encourageant peur l'avenir de notre foot 
hall national. Individuellement à Lens 
François, au demi-centre, e t le minuscule 
Daumln, sont à créditer d'un bon match 
Dam. la liane d'attaque 8pechtl a été en 
tous points remarquable Après lui. il y 
a l'.eu de citer" Slklo et aussi par instants. 
Stanls. Chez les Marseillais. Conchy et 
Bruhin se dépensèrent seul» et abattirent 
du bon travail Manque absolu d ensem­
ble de la llrtne d'attaque ou seul Kohut 
effectua comme toujours des étincelles et 
lit montre d'une vraie classe. 

C h . F A B R E 

se donner la peine de a échapper v e m e a l 
vint même le suppléer en l ia de la pre-
anère nu- temps 

A Rouen. Haurciter fut le meilleur élé­
ment ; Rio coniirma son retour en :or-
ine . Durspeckl eu ' de nomoreuses et 
belles ouvertures, mais eut souvent tort 
de réagir dan.s .a k a f a r a . Bon travail 
de6 arriéres et des demis Bessero se 
rattrapa en seconde .nl-temps d'une pre­
mière assez hasardeuse. 

Les équipes ét.uerit ies suivantes, i 
Itiiiihaiv : Desserîot. Vcrriest. Colas 

Tomazovcr, Murray, DeHour, Cottm. Alleu. 
Allison. Fructuoso. Cholle 

Rouen : Bessero, Hauchecorne, Antoi­
nette. Fayen, b'.roh. André. Hanreiter Hio. 
Nicolas. Durspeckt. Lhcrminô. 

LE DOUAREC 

b u t . hors 
K e a n a n a 

de portée un R-i 
le tort de devi< 

le point 

Deux phases critiques pour les Messinh au cours de leur match contre les Olympiens Lillois. : EN H A U T : BIGOT 
o laisse sur place les arrières lorrains et logera ta balle dans le filet malgré l'ultime opposition du gardien KAPPÉ, 
tombe : EN B A S : KAPPÈ intervient cet /ois avec bonheur, sur attaque lilloise conduite par DECOTTIGNIES. 

A ANTIBES. 
SX. FIVES ET ANTIBES F.C. 
FONT MATCH NUL : 1 A 1 
( D a no t re correspondant o a r t l c u l i e r ) 

Les Flvols «.ortent de ce match avec 
tous les honneurs, si l'on peut dire, car 
:k auraient bien mérité d'arracher la 
décision. 

Après cette rencontre, q u i ; fut Jouée 
devant une affluence moyenne les avis 
sont unanimes p ° u r déplorer qu'un dèieu-
scur f'.vois ait détourné la sphère dans les 
filets de Dalhelmer, alors que l'attaque 
s e t a l t dépensée avec beaucoup de bon­
heur puisqu'elle menait au score a la mi-
temps. Les Nordistes furent, dans l'en­
semble assez malchanceux : Us se con)u-
guèrent avec bonheur dans toutes les li­
gnes. Bourbotte bien entendu, donnant 
une impression d'alaance et de lactlitê 
qui lui permit de dominer assez nettement 
ses partenaires Mats, répétons-lé les Fl­
vols furent assez malchanceux de ne pas 
repartir du Fort-Carré nantis de deux 
points très précieux en cette période de 
début des matches retour 

LA PAKT1K 
A l'appel de l'arbitre, les equloea se 

présentaient comme &uit • * 
rive» i Dalhelmer, Conchy. OtiUlieul. 

Bourbotte. Kapta Méresse Carette. Cheu-
va. Salnt-Pê. Van Caeneghem et Perlitch 

Antibes : Chalsaz. Masset. Benezenh. 
Charnel. Prusset Amand. L Beraudo. Hu-
deeek. Castellani A Beraudo et Mo—lll 

En première mi-temps les visiteurs 
dominèrent le plue souvent, conduisant 
leurs opérations avec vigilance et adresse 
et bientôt, sur une attaque très heureuse 
Saint-Pe parvenait a battre Chr.lsaz 

En deuxième mi-temps, les Fivols mal­
menèrent encore longtemps l'adroite dé­
fense antlboise. puis a la faveur d un 
coup franc accordé a Antibee à la 83e rni-
'nute de îeu Mosellt shoota durement et 
un défenseur flvols détourna la sphère 
dans les tllets au désappointement dé Dal­
helmer tort bien placé pour cueillir ta 
sphère dans sa trajectoire Plus rien ne 
fut marqué jusquau coup de sifflet final 

CONSineRATIONS 

Le S.C Ftves a fait très bonne Impres­
sion et l'on se prend à regretter que cette 
équipe compte un classement aussi mé­
diocre. Des individualités comme Dalhel­
mer. Méresse Cheuva. Van Caeneghem et 

surtout Bourbotte. l'étoile de l'équipe, 
doivent permettre au club lillois d'amélio­
rer net tement son classement. C'est donc 
un draw plus que mérite qui a sanctionne 
l l s sue de ce match, où tout laissait pen­
ser que l'équipe visiteuse l'emporterait. 

Emile LAURENCE 

A MONTBÉLIARD. 
F.C. SOCHAUX BAT 

U.S. VALENCIENNES PAR 6 A 1 
Le temps étant brumeux et très froid. 

il n'y a que 4.0<X) spectateurs pour ap­
plaudir les 2 équipes qui s'alignent de la 
iaçon suivante : 

Valenciennes : Wagner. Vago. Cavolii 
Tison. Thomas, Bulirer. Libérât;. SbOTra. 
l'yber. Letevrc. Thévenot. 

Sochaux : Pretto. Cazenave. Mattler. 
l iug. Saabo. Lehniann. Relier. Faczinek. 
Courtois. Padron, Korb. 

L A P A R T I E 

Les ex-Sochalleus Wagner, Sbarra et Li­
bérât! sont particulièrement applaudis et 
a 14 h. précises la partie s'engage sur un 
terrain recouvert d'une légère couche de 
neige. C est Valenciennes qui effectue la 
première attaque dangereuse mais Sochaux 
ne larde pas A répliquer et Wagner a l'oc­
casion de se distinguer en plusieurs occa-
Elons et en particulier sur un shdbt de 
Padron. Sochaux domine de plus en plus 
et a lu 2e minute, une passe de Keller 
permet a Faczinek d'ouvrir le score pour 
Sochaux. 

Les locaux continuent a dominer a ou­
trance sans pouvoir conclure, en effet les 
Sochaliens manquent des buts tout faits 
ou bien Wagner, aide par une chance in­
croyable, arrive à détourner des balles qu: 
semblaient devoir entrer dans sa cage, si 
bien que le repos arrive sans changement 

La partie reprend à l'avantage des So­
chaliens et Wagner, pressé, doit dégager 
au p i ed : puis les Nordistes réagissent ti­
midement et obtiennent un corner con­
cédé par Hug Scchaux se dégage facile­
ment et à kt suite d'une mésentente de U 
défense nordiste. Korb marque pour So 
chaux à bout portant à la 14e minute 

2 minutes plus tard à la suite d'une 
action bien conduite, Pyber oure le score 
pour Valenciennes. 

Ce but e n ' o : rage le.- I M l U I .u.) 

louent un peu mieux maintenant , mais . 
i e.u n'empêche pas le Soclmlieu Padron I 
de shooter victorieusement à la 25e m':-j 
nute, à la suite d'un joli centre de Keller 

Les locaux dominent toujours et a m 
35o minute , un centre-shoot de Keller 
trompe Wagner. 

A la suite d'une main de Cazenave. Va­
lenciennes bénéficie d'un penalty qui est 
botte trop haut: peu après Faczinek score 
encore une fo i s . une minute plus tard 
Korb descend, dribble Wagner et pousse 
la balle dans les filets de Sochaux. 

Le, fin est siXflée peu après. 

C O N S I D E R A T I O N S 

Sochaux a remporté une victoire plei­
nement méritée et le score reflète aasex 
bien la physionomie de la partie. U est 
cependant curieux de remarquer que S o 
chaux n'a pu marquer qu'un but au cours 
Ue la première mi-temps et cependant c 
team local l i t cavalier seul pendant les 
45 minutes . Il est vrai qu'à <e moment 
Valenciennes opérait avec 6 Joueurs mas­
sés devant les buts, au cours de la 2e mi-
temps les dem'is nordistes Jouèrent moins 
la défense et les avants locaux qui eurent 
plus de réussite marquèrent 5 buts dont 
'2 les 2 derniers, auraient dû être évités 
r>ar Wagner, tandis que Pretto encaissait 
un but qui aurait probablement é té ar­
rêté par Dt Lorto. 

Mattler. Cazenave. Sz/ibo et Padron tu­
rent les meilleurs Sochaliens. 

A Valenciennes. Wagner fut bon Jusqu'à 
un quart d'heure de la fin. A ce moment 
là il se montra peu sur et il a responsa­
bilité des 2 derniers buta. Cavalll et Tho-
nas fournirent une bonne partie. Pybert 

ue fut pas très régulier et l'aile droite 
nordiste s'est montrée la plus dangereuse 
Enfin pour terminer et pour donner une 
idée du match, nous c louterons que Pretto 
n'a eu à intervenir que 6 fois, 2 fols en 
première mi-temps et 4 fois en seconde 

A ROUEN. F.C. ROUEN BAT 
R.C. ROUBAIX PAR 2 A 0 

( O e no t re correspondant p a r t i c u l i e r ) 

Cette rencontre s'est disputée par un 
temps à la fols doux et ensoleillé et lut 
suivie par environ 8.500 spectateurs La 
recette atteignant 68.700 francs 

La première mi-temps en fut nettement 
la plus Intéressante tant au point de vue 

de la qualité du jeu que de l'ardeur mise 
oai les joueurs en seconde mi-temp* En 
effet, nombre de ces derniers parurent 
avoir ralenti l'allure et préfère la violence 
à la finesse M Muusch, qui dirigeait la 
rencontre, eut à ce point de vue la tâche 
très difficile et dans son souci réel de 
sévir contre les Irrégularités, U lui arriva 
de commettre quelques contre sens La 
victoire rouennaise. si on en juge pat la 
physionomie générale de la partie peut 
être considérée comme normale II est 
cependant juste de faire remarquer que 
le début de la rencontre aurait pu faire 
totalement changer la tace des choses si 
en trois occasions, les arriéres de Rouen 
n'étaient arrives à temps pour doubler 
leur portier et dégager a in extremis ». 
Deux fois Hauchecorne se livra a ce tra­
vail a c inquante centimètres de la ligne. 
Auparavant l'arbitre avait refuse a la 
treizième minute un but de Alleu, qui 
avait trappe l'intérieur de la barre et 
pénètre dans le but de Bessero. Maigre 
les protestations de Verrlcst. l'arbitre 
maint int le hors-Jeu sifflé contre Fruc­
tuoso. Par la suite, la supériorité techni­
que et la vitesse des Rouennals devait 
a affirmer plus nettement , que durant les 
premières minutes 

A ta 28e minute, à la suite d un coup 
franc sifflé pour faute de Murray sur 
Durspeckt. la balle arriva a Hanreiter, qui 
ne perdit aucune seconde pour l'envoyer 
derrière Dessertot el marquer ainsi le 
premier but de Rouen Dix minute.- plus 
tard, Henreiter effectuant une reirrée en 
touche, Durspeckt ramena la balle vers 
Nicolas, ,qul battait Dessertat réellement 
impuissant Le scor; était donc acquis 
au repos 

Sans paraître pousser outre mesure, les 
Diables Rouges maintinrent a leur compte 
l'.nitiatlve des opérations. Potibalx se tai­
sent de temps en temps menaçant par ses 
échappées et son extrême gauche laissant 
passer quelques très pelles occasion Huit 
minutes avant le repos. Dessertot entra 
en collision avec Nicolas et dut quitter 
le terrain pendant deux ou trois minutes, 
remplacé alors dans les bois par Allison 

rONSIDKK.VriON* 
A Rouoaix. ta ligne d'avants manqua 

surtout de shoot et les ailes turent fai­
bles : la detense et les demis eurent <*ou-
vent un gros travail à fournir ; Murray. 
comme centre demi, ayant b'.en du inc, 

tr N i e U..11 

A ROUBAIX. L'EXCELSIOR 
A LAISSÉ LA LANTERNE ROUGE 

AU RED STAR 
Galerie clairsemée au Stade Amèdee-

Prouvost en ce lendemain du Jour dp 
l'An, tl est vrai que l'Excel, dernier du 
classement, ne rencontrait que son voi­
sin .. de table, le Red-Star. 

Pourtant, ce maten de « lanternes 
rouges » en valut bien c autres et le 
moins q u o n puisse dire c'est qu'il est 
étonnant de trouver pareilles équipes n 
mal loties 

Le gros attrait de la rencontre rvaldall 
dans les débuts de VOBI en championnat 
Disons de suite que la vedette autrichien-
ne parvint à conquérir la sympathie du 
public. Possédant, comme tous ses com­
patriotes, un elfarant contrôle de balle 
et une intelligence de ieu. Vogl ne man­
que pas de sanff et joue avec ardeur pen­
dant les 90 minutes . Maleré une sur­
veillance constante du policeman Meu-
i'is, la nouvelle recrue de l'Bxcel demon-
nous aurons plaisir à le voir opérer à 
sa vraie place, à l'aile gauche. 

Avec lui. Hltl et Ludnens se distin­
guèrent en avant et il est dommaee qui 
le club roubaisien ne possède pas plus 
d'éléments aussi actifs et travailleur-
que le dernier nommé. 

Le trio défensif de l'Excel conllTnn 
une nouvelle fols son excellente tonne 
mais la ligne de demis constitue, on ne 
sait trop pourquoi, le point faible de 
l'équipe. Scharwath. Desrousseatix et 
Llétaer semblent se plier à vine tactique 
prudente qui n'est pas dans leur tem­
pérament et ces trois joueurs de classe 
si agressifs se contractenè fâcheusement 

I en un style timoré. 
Quant au Red-Star. sa formation sur 

I le terrain désoriente l'adversaire Jouant 
I avec trois arrières souvent renforce* p u 
I les deux demis ailes, les Parisiens opè­

rent avec quatre avants, le centre d'af-
! taque. Nvvelf remplissant le rôle de 
| pivot 

Les deux ailiers sont dangereux par 
I leur rapidité Keenan fonce toujours avec 
| cran, mais nous n'avons pas revu le 

Slmonyï étlncelant de Jadis et lex-olym-
plen lillois ne se mit guère en vedette ' 

En résumé, la victoire de l'Excelsnr 
j tut largement méritée, mais acquise 

beaucoup plus dit l lcl iement que ne le 
i laisse croire le score, car ce ne fut que 
I tout à la fin que les hommes de De*-

rousseaux consolidèrent leur avance et 
assurèrent leur succès 

LA P A R T I E 
Les équipe* 
Red-Star : Gonzairs. Dupuls. Lorentx. 

Chantrel. Meuris. Dowall. Moutet. Simo-
nyi Nyvett, Keenan et Lapon* 

Excelsior • Cabanncs. Pawlleck. Dntilsî. 
Schawarin. Desrousseatix. Llétaer. Seceni-
ber. Hiltl Vogl Gabrillargues et Lud-
dens 
• La partie débuta par de rapides atta­

ques de paît et d'autres et Gonzalés 
connaît les premières s i tuat ions criti­
ques, la chance le tavorlse même sur une 
série d'envois au cours de laquelle il 
trouve une aide précieuse dans ses po­
teaux. 

Les corners- sont nombreux. Sur l'un 
d'eux. Cabnnnes bloque un tir de Laporte. 
puis Simonyi botte aux nues. 

L'avantage reste néanmoins aux locaux 
Sur une action très poussée de Hiltl. la 
balle sort en roulant devant le but sans 
trouver preneur et c'est un coup tranc 
pour lExcel à la 26e minute Llétaer le 
botte sur Vogl qui. d'un magistral coup 
de talon, expédie dans la cage, au grand 
étonnement d« Gonzalés et ses défenseurs 
sidérés 

Mats la réplique est foudrovante une 
offensive rapide — car les Reclstannen 
savent conduira une balle — place Keenan 
seul à quelques mètres de Cabannes et 
c'est l'égalisation irrémédiable d'un shoot 
précis 

Tout est à refaire. lExcelslor prend net­
tement le dessus et voici un nouveau 
covp franc contre les Parisiens au milieu 
du terrain donné par Scharwath Vogl. 
très surveille, ne petit contrôler, ma's 
Hiltl glisse à Ludriens. toujours à l'affût 
et l'ard»nt petit ailler signe le N" 2 a 
la 33e minute 

Le Red-Star reagit aussi vigoureusement 
et déborde la délense roubalslenne par la 
droite Un shoot sec ce Moulet prend .a 

dicn .. Las ! 
ta >phere. c 
luslemeni relus* par M Valpréde 

Un boule t de Hiltl la i t lïïler Go: 
sous le choc LucMoru manque de peu. 
puis un COUD tronc est bien prés d être 
fatal une troisième lois au Red-Star. m a s 
Gonzalés ne so lai-s? pas surprendre pur 
le shot soudain de Vogl c i la mi-temps 
s u r v i e : , ' 

A la reprise, après une courte pre-sion 
des Parisiens. lExcelslor s Installe dans .e 
camp de l'adversaire qui ren'orce sa de-
lcn.se P lu t i cu i i corners restent danir"-
reux mais n'amènent aucun résultat, e t 
voici une percée du rapide Keenan que 
Pawllcek stoppe a temps pour sauver Cu-
Donnéa 

Les demis roubalsiens tlèchlspent sé­
rieusement et le Red-Star en profite pour 
dominer : heureusement pour l'Excel. IM 
shoots sont bien imprécis 

L'ne échappée de Vogl. terminée en cor­
ner, vient faire diversion et les Roubal­
siens restent à l'attaque un long moment 
pour n'obtenir q u une .série de corners 
improductifs 

Dans le dernier quart d'heure, le Reti-
Star Joue son va-tout et l è q u l p e entière 
pousse à l a t t a q u e pour arracher la 
« draw ». 

La défense locale se montre a hauteur 
oe la s i tuation en cette occasion et, dans 
les dernières minutes . lExcelslor repart 
avec une nouvelle ardeur Vogl est fauché 
et le coup franc, botte en tmesse par 
Hiltl est cueilli par Gonzale-

Et a la 43e minute . Gabrillargues ouvre 
sur Luddens qui lile et centre 
très entouré, donne à Hiltl qui secoue 
une dernière luis les m e t s parisiens 

E P A R D O E N . 

LES RESULTATS ET CLASSEMENTS DES CHAMPIONNATS DE FRANCE ET DU NORD 

A PARIS, F.C. SÉTE BAT 
R.C. PARIS PAR 2 A 0 

P.us de 15.000 spectatem-
hitr après-midi au Parc des Princes a une 
des plus importantes rencontres du Cham­
pionnat prolcssionnel et qui opjn. ., 
U.C. Par . s au F C . Sete . 

Les Sétois se présentaient exactemci . t 
dosa la formation annoncée, tandis que 
le Hacin avait apporte quelques modlli-
c i t io i . s a son equ.pc Comme on le crai­
gnait. Hidcn avait laissé sa place de gar­
dien-de but à Liermon. tandis que White, 
nouvelle acquisition des parisiens, occu­
pait la place d allier droit 

LA P A R T I E 

Après quelques minutes de mise e n 
route leas Sétois prenaient enl ih leurs dis­
tances et amorçaient de nombreux u i o ' -
vements offensifs De son côte le P.aetrig 

| opérait par échappées rapiucs. eu una 
I occasion Wiiite lance Couard, ieu t. 
: u.ice p.a 1 arriére Flanques, shoot' 
i précision, mais le hasard veut que la bal­

le aille vers la droite où Kerlmgt n est 
j complètement démarqué ; Kei ingcu cen-
i tre. Mathé reprend dé volée, le goal sétois 
I est un moment aux abois, mais la balle 
I sort Peu après Couard et White i tc taap-
I pent mais Llen^e intervient directeme; 
: Il faut que Kenngen descende raplue-
| ment, mais très maladroitement la i t aor-

I tlr la balle 
A partir de ce moment les Sétois pren­

nent délibérément la direction des opera-
I Lions. Brusscaux descend le long de sa 
; ligue de touche, réussit par un crochet 
I fort habile a écarte, de sa ligne Diagi.e. 
i et shoote avec prcc.sion Le goal parisien 

rat affole, Zabalo réussit à écarter !e 
i danger, mais Koranyl botte avec ptno-
j far.ee quelques centimètres au-dessus da 

la barre. 

Les Sétois dominent sans cesse Tout a 
I coup Dard opère une descente rapide. Z..-
i balo réussit a lui subtiliser la bal. 
! pendant, le gardien oe but parisien s e -
, tant approche, demandait a Zabalo de lui 
I laisser la balle, mais celui-ci n en . 
: rien et passait au contraire en arrière et 

L.erniann Impuissant a arrêter la course 
cependant très lente de la balle, ne pou­
vait qu assister a i entrée de la halle ri-us 
le hut ; c est une grosse faute a mettre a 
l'actif de 1 arrtara. Zabalo. plus heureux 
d h a b i t u d e Au repos le score était in­
changé. Sète menant par 1 a 0. 

Des la reprise on s'aperçut que le Ha-
clng avait adopté une tactique exclusi­
vement oflcnsive Toute lèquipe , y com­
pris les arriéres, participent u ce mouve­
ment en avant, et la défense Sétoito- rt t 
évidemment très à l'ouvrage Peu à peu 
la partie l'équilibre et Unit par revenir 

t a 1 avantage des Sétois après 
plusieurs essais Infructueux : on aaaJate 
à une nouvelle échappée de Brusscaux qui 
dribble Diagne. centre avec précision ; 
Koranyl plonge l ittéralement et de la tète 

I fait passer la balle entre les Jambes du 
i gardien de but parisien, c'est le 2e b it 
| pour Sète 

I La fin de la rencontre est toujours en 
faveur de Sète qu! t ient constamment le 
terrain tandis que les Parisiens, assez 
brouillons, mais courageux, restent sou­
vent dangereux en dépit de tous leurs 
efforts, e e s t encore Sète qui se montre 
supérieur manquant de peu plusieurs ex­
cellentes occasions. La fin est slfflèe sur ia 
victoire bierf méritée de l'équipe •etoise . 

•n.y :::::: 

CHAMPIONNATS DE FRANCE 
D I V I S I O N N A T I O N A L E 

0 1 . L i l lo is - P.C. Metz i 
Exoe l i io r A C . - Red S U r 01 } 
F.C Rouen R C Rnuba ix t 
ot Marse i l le R C Lens t 
F C ftoohaui • U S v a l e n c i e n n e s I 
F C A n t l b e ! - S.C Fives I 
R C Strasbourg A .S Cannes I 
R.C RBrls - e-.C Sete • 

D E U X I È M E D I V I S I O N 
Poule f ina le 

Q.C.C Nice R.C Ar ras I 
0 1 . Aies - 0 1 . D u n a e r a u e 1 
S. Rennes U.S. Bou loane I 
F C T o u ' o u t e - U • T o u r c o i n g 
A.S S t -C t ienne C A 
S.M. Caen - F C Mulhouse 
S.R. C o l m a r H a v r e A C 
F.C. N a n c y • S. Rennes . . ' -

Pou le c o m p l é m e n t a i r e 
S O M o n t p e l l i e r A S. H i u l m o n t . . . 1-0 
A S Troves N l m e i 01 1-1 
U S B . L o n g w y - F.C.O. C h a r l e v l l l é 2-1 
O. Bordeaux F C Dieppe 1*0 

CHAMPIONNATS DU NORD 
D I V I S I O N D ' H O N N E U R 

U.S L l é v i n D e n a i n A 1-4 
A.S Raismes O.S. A v i o n 1-) 
S B é t h u n o i ! S Hénlno is 4 -1 
S C Anlohe i l Bu i iy t - 1 
U S D r e c o u r t - S C M a i e b r o u c k t - l 
A . S S . B Oigmes U.S. Auche l ?-1 
U.S B r u * * U S . AubOrch iceur t . . . ' n 

PROMOTION D'HONNEUR 
C r o u o e T e r r i e n 

U.S. Wa*qt«ehai A .8 .C . H e ï i e m m e s remis 
S. R a u b a i t l e n - J A A r m t n t l é r t s . 1-1 
U.S A«cn - O.S. H a M u l n i - ' 
A . C . T h u m é r i e s • I .C. L a t n b e r M r t . r i m » 
0 1 M a r é e • S H a t i b e u r d i n . . . . . . . . i . i 

C r o u p e Escaut 

0 1 . A m a n d i n o i s • U.S. V i e u x - C o n d e r-
! S.C. C a u d r y • A C. C a m b r a i 0-

D e c h y - S p o r t s U.S E s c i u d a l n 1-
U.S. Busigny - A.S S m - l e - N o b l e . . i -
S C W i z i e r s U.S. F r i i s - M i r a i s . . . . «• 

Croupe Ar to is • M a r i t i m e - P icard ie 
U S N t e u i - J S Oesvres . . . 3-

i C. B I H y . M o n t t g n y S C A l b c i t 
i A m i e n s A.C - A .S Berckt . . . . . :• 

R.C. Doul lens - S.C A b b e v i l l e I -

U.S. « r i p a i " 0 1 . S t - O u e n ".'.'.'.'.'.'.'.Y. *• 
U.S S t - O m e r - S . O . M . Bou loane ?• 
S.C.P.P W t n g l e i U.S. Roye ! • 

D E U X I E M E D I V I S I O N 

C r o u p e A 
u% Oorvta A S Sa iomé I -
J.6- D o n A.S L o m m e 0-
Lommotse Soor t ive - E S . A n n o i u i l i n I -
R.A.C L a m b e r « a r t E ' e c t r i c - C l u b L i l le l -

C r o u p e B 

A.C Houp l ines S.C. W i t t r a i o s . J-
A.S. T o u r c o i n g U S . Pérenr.hlés . . . . 1* 
U S M. Caseei - F.C M a d e l e i n e 0-
S O H a i l u i n C I . M a u v a u x 3-
U.S Roubaix E S . Roneq 0-

T R 0 I 8 I E M E D I V I S I O N 

Q r o u p e A 

F.C La B a u é e - U.S. Seci in I -
H o * Sports S a i n t - A n i t r é M é c a n o -

C l u b L i l l e 2-
C r o u p e B 

U S C o m m e t A .C Cro ix 3-
U.S Estalres A C. Comirtes 0-
F.C M o r a u e t t e • 8 W a t t r e l o s S.V. . . . I -

O U A T n i E M E D I V I S I O N 
C r o u p e A 

A.C Cré t in ie r R.C W s m b r e c h i e t > 

RÉSULTATS DIVERS 
U-S.O Lens - L a v o u v r i è r e s* 
A v i o n - Fouquieres 4 ' 

1 A.S. Hesd in U.S. Sanie i . . . 9 . 
A .C . C a m b r a i (Ex ) 0 1 . S l - O l i e 3-1 

: A .C . C a m b r a i (Ras.) - S.C. C a u d r y (Rés. ) 2-4 
S.C. W a r i e r s (Rés. ) U.S. F ra is -

Mara is ( R t s > 1-2 

Pou le de classement 
PROMOTION D'HONNEUR 

CHAMPIONNATS DE FRANCE 
D I V I S I O N N A T I O N A L E 

Dieppe 
T r o y e s 

B a r d e a u » 
M o n t p e l l i e r 

O. C b a r l e v i i l e 
B L o n g w y 
les 01 

H e u l m o n t . 
Calai» 

C r o u p e T e r r i e r 

F.C. Socttau» 14 
i F.C. Rouen I I 
i 0 1 . Marse i l le . . I l 

F.C. Sete . I l 
R.C. S t rasbourg I I 
R.C Lens H 

! R.C. Par is I l 
i * 0 Ant ibes 11 
I 0 1 . L i ' lo is . . . . f ] 
! S.C Flves . . I l 

R.C Roubaix . . I l 
Excelsior A C . I l 
A.S. Cannes . 16 

I F .C Metz I l 
U.S Va lenc iennes 11 
Red Star 01 11 

D E U X I E M E 

Poule 

I H a v r e A . C . . . . 4 
S. Re ims 4 

I A .S . S i - E t i e n n e . 4 
R C A r r a s . . 4 

' I S. Rennes . . . . . 4 
I I 0 1 . O u n k e r n u e . . 4 

i U.S Boulogne . . 4 
P.O. Toulouse . . 4 
OL Aies 4 

, i F.C. N a n s y 4 
' F .C. Mulhouse . 3 
> S.R C o l m a r 3 
I C.A. Par is 4 

O.G.C. N ice . . i 
i ! S .M . Oaen . . 4 
I I U.S. Tourco ing . 4 

31 1% 
31 M 
t l » 

CHAMPIONNATS DU NORD 
D I V I S I O N O ' H O N N E U R 

O S . H l l l u i n . . . . H t 1 1 27 25 14 
S. Roubaix . 1 0 I 1 3 23 31 12 
0 1 . M i r c q . 1 0 5 2 3 22 1,3 11 

3 2 20 15 10 
2 4 20 11 I I 
3 5 11 14 24 
0 • I l 17 21 
3 4 11 13 I I 
3 S 14 12 27 
2 I 13 7 13 

A S C . Heïiemmes 9 
U.S. Asca 10 
S. H a u b o u r d i n . . 10 
J .A . A r m c n t i c r e s 10 
A . C . T h u m e r l e s 9 
I.C. L a m b e r s a r t . I 
U.S. Wasoueha i . 9 

C r o u p e Escaut 

D I V I S I O N 

l ina le 

C. N . P. 

1 1 S I I 

1 U 

U S B r u a y 
S. Bé thuno is . 
U.S. Auche l 
A . S S . B . Oignies 
F.S. Bu l tv 
U.S. A u b e r c h i c 
U.S Orocour t . 
U.S. L l é v i n 
D e n a i n A 
S.C. H a z e b r o u c k 
O.S. A v i o n . 
S. H é n l n o i s 
A.S . Raismes 
S.C A m c h é 

Le C.S. Av 

G. N. P. P» P. C. 

9 2 2 33 31 11 
» 1 2 31 32 U 
7 3 2 29 31 13 
7 2 3 29 2» 17 
( 3 2 21 22 11 
I 2 4 21 23 IS 

7 14 11 25 

ion compte u n lo r ta i t . 

Le "RéveilI l lustré" 
tooi les mercredis 
— : 20 pages : — 0.50 

I 

A.C . C a m b r a i 
U.S. Busigny 
U.S. Escaudain 
S C . Lourches . . 
0 1 . A m e n d i n o i s . 
A.S. Sinoise 
D e c h y - Sports 
U.S F r a i s - M a r a i s 
R.C W a r i e r s . . . . 
U.S. V i e u x -Condé 
S.C. C a u d r y 

Groupé Ar to is 

U.S. Roye 
A . C . C r e n a y . . 
Amiens A.C 
S O M. Boulonne 
U.S. Nœu» . . . 
S.C. A b b e v l i l e 
S.C.P.P. Wing les 
U.S. S t - P o l . . 
U.S. S t - O m e r 
R.C. D i v i o n 
A.S. B a r l i n 
0 1 . S t - O u e n . . 
A.S Berck 
R.C Doul lens . 
S.C. A l b e r t 
0 . B l l i y . M o n t i g n y 
J.S. Desvres 

J . C N . P. p-« p c 

* 5 3 1 22 17 I 
I 5 1 2 11 51 m 
t 4 3 1 H 14 14 
I 3 3 2 17 15 11 
• 2 3 3 15 21 24 
7 3 1 3 14 11 12 

2 4 14 11 17 
4 3 14 12 1» 
1 2 13 17 11 
3 3 12 11 I I 

ime . P ica rd ie 
N . P. P » P. C. 

1 1 24 21 12 

4 î 11 17 14 
1 3 17 24 17 
3 t 17 17 11 
I 4 17 27 21 

3 11 15 21 
3 15 14 25 
5 15 14 23 

5 14 -14 21 
I 14 13 21 

) 5 13 15 24 
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C O U P E P O R I S S E 

A LENS. R.C. LENS ET 0 . LILLOIS 
FONT MATCH NUL : 3 A 3 

Ce ne ftit qu après une partie jone-
trmps indécise que les deux formations 
s en retournèrent au vestiaire doa A dus 
Pendant les première» minutesJdu match 
ce fut Lens qui entra le nremier en ac­
tion mais les Lillois, très courageux se 
mirent bientôt au diapason d t leurs a*-
vers-tures, A lu mi-Kmp<, i e ecom eia .v 
d. z a 2 Ces 4 point* ayant é té acqti's 
après un quart d heure de Jeu, main les 
i .vanu de chaque équipe se montrèrent 
mal mtpirée c i gâchèrent de mult iples 
occasions particulièrement les Lensois 
Un but de part et d autre lu t marque eu 
le m i - t e m p s et ce fut le match nul. 

A Lille une mention «pédale A Ludwi-
kowsKi qu; . lut l'animateur de la ligne 
d avants Leroy dribblé trop, u a le me­
n u de laut que la plupart des Lensois qui 
ne savent pas se debatra«>sei de la balle 
cr sont trop personnels. 

M A T C H A M I C A L 

A TOURCOING. U.S. TOURCOING 
(Rétervei) BAT R.C. ARRAS 

(Réserves) PAR 4 A 1 
Ce match amical, qui Jouait à Tour­

coing, avait attiré 250 personnes environ 
Il fut très disputé et fort plaalsant à sui­
vre L U i T domina dans 1 ensemble de 
la partie, et comme la formation locale 
était renforcée en avant de Keicht luto-
neur droit hongrois. Joueur scientifique 
et qui const i tue un bon renfort pour le 
team Union de» « Noir e t Blanc » Arras 

- _ ° . u l ." I u e i l n é r après avoir «ncalssé 4 buta 
1 2 s 12 13 72 et n eu avoir rendu qu un M u l 

cho.se
lcn.se
far.ee

